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Le budget-L'hon. Michael Wilson

des voies et moyens présentée par le ministre des Finances
(M. Wilson).

(La séance est suspendue à 16 heures.)

REPRISE DE LA SÉANCE

La séance reprend à 16 h 30.

LE BUDGET
EXPOSE FINANCIER DU MINISTRE DES FINANCES

L'hon. Michael Wilson (ministre des Finances) propose:
Que la Chambre approuve la politique budgétaire générale du gouvernement.

-Monsieur le Président, le 4 septembre, les Canadiens ont
voté pour une nouvelle approche des problèmes et du potentiel
du Canada.

[Français]
Ils n'ont pas voté uniquement pour un changement de politi-
ques:

[Traduction]
Ils ont voté pour une nouvelle approche de l'élaboration de

la politique publique. Ce faisant, ils ont permis au Canada de
prendre un nouveau départ, sur la voie de la réconciliation
nationale et du renouveau économique.

Deux mois plus tard, le 8 novembre, nous avons tracé un
programme d'action destiné à promouvoir la croissance, la
création d'emplois et les possibilités économiques. J'ai exposé
nos principes directeurs et les nouvelles orientations de notre
politique dans un Programme de renouveau économique. Nous
nous sommes engagés à consulter les Canadiens avant d'agir.
Nous avons aussi pris l'engagement d'agir équitablement.

Je présente aujourd'hui devant cette Chambre et tous les
Canadiens un budget qui ouvre des possibilités nouvelles, un
budget qui encourage l'initiative privée, un budget qui vise à
assurer la croissance et des emplois durables pour les Cana-
diens.

Ce budget vise à rendre l'administration publique plus fonc-
tionnelle et plus efficiente. Il comporte les mesures rigoureuses
qui sont nécessaires pour réduire le déficit.

Les mesures que je propose sont réalistes, efficaces et équi-
tables. Elles marquent une rupture fondamentale avec le passé.
Pendant trop longtemps en effet, le gouvernement a décidé de
ce qui était bon pour les Canadiens. Il établissait les priorités,
orientait l'activité et subventionnait l'effort. Aujourd'hui, mon
budget demande aux Canadiens, et non au gouvernement, de
choisir ce qui est bon pour le Canada. Et il stimule les Cana-
diens en récompensant la réussite plutôt qu'en subventionnant
l'effort.

Les mesures présentées dans ce budget sont conformes aux
grandes priorités de renouveau économique international défi-
nies par les dirigeants des grands pays industrialisés au Som-
met de Bonn. Aussi bien dans notre pays que de concert avec
nos partenaires internationaux, nous travaillons à libérer
l'esprit d'entreprise de nos citoyens, à éliminer les obstacles à
la croissance productive, à abaisser les barrières au commerce
international, à résorber des déficits élevés et à permettre au
dynamisme de nos économies revitalisées de créer des emplois
et des possibilités pour tous.

[Français]
TRAVAILLER DE CONCERT

Pas à pas, nous avons commencé à établir un esprit véritable
d'harmonie et de communauté d'intérêts avec nos partenaires
commerciaux à l'étranger ainsi qu'entre tous les Canadiens.

Depuis novembre, mes collègues et moi-même nous nous
sommes entretenus avec des citoyens de toutes les régions du
Canada et avons été à leur écoute. La Conférence économique
nationale, qui s'est déroulée sous la présidence du premier
ministre, a réuni les Canadiens dans un forum sans équivalent
par sa nature et dans l'histoire afin qu'ils débattent entre eux
et avec le gouvernement des moyens d'atteindre nos objectifs
communs.

[Traduction]
Mes collègues et moi-même sommes reconnaissants aux

Canadiens des réactions enthousiastes et positives que nous
avons reçues d'un bout à l'autre du pays. J'ai bénéficié person-
nellement de la série la plus intensive de consultations prébud-
gétaires qui ait jamais eu lieu. Ces consultations ont fortement
marqué ce budget.

Les Canadiens reconnaissent que, dans ce monde incertain,
nous devons travailler de concert, avec patience et détermina-
tion, pour assurer le renouveau économique. Le premier minis-
tre (M. Mulroney) a exprimé ce thème avec régularité, vigueur
et constance aux dirigeants du monde du travail et du milieu
des affaires, aux premiers ministres provinciaux lors de la con-
férence de Regina en février dernier, à la Conférence économi-
que nationale, au Président Reagan à l'occasion du sommet de
Québec en mars et aux dirigeants de nos principaux partenai-
res commerciaux au Sommet économique de Bonn.

En travaillant ainsi de concert, nous avons accompli des
progrès.

Nous avons restauré entre le gouvernement fédéral et les
provinces une harmonie telle qu'on n'en avait pas vue depuis
plusieurs années. Nous avons insufflé un nouvel esprit de coo-
pération aux relations de l'État avec l'entreprise, le monde du
travail et les autres groupes. Nous avons rétabli entre le
Canada et les Etats-Unis des relations dignes de deux nations
souveraines qui partagent non seulement une frontière, mais
également des objectifs et des idéaux communs. Enfin, nous
avons redonné au Canada l'image de partenaire sûr et fiable
qui était la sienne dans le monde. Nous avons amorcé, chez
nous et à l'étranger, un processus de réconciliation et de régé-
nération.

UN BILAN POSITIF

C'est avec fierté que nous pouvons présenter notre bilan des
huit derniers mois. Considérons en effet quelques-unes de nos
réalisations.

La ministre de l'Emploi et de l'immigration (M"' MacDo-
nald) met en œuvre une série d'initiatives pour l'emploi et la
formation avec le plein appui et l'entière coopération des pro-
vinces et des groupes du secteur privé. J'affecterai de nouvelles
ressources à l'appui de ces programmes.

Le ministre de l'Expansion industrielle régionale (M. Ste-
vens) a entrepris de remplacer l'Agence d'examen de l'investis-
sement étranger par Investissement Canada. Ce changement
de désignation a déjà fait comprendre aux investisseurs étran-
gers que le Canada était redevenu un pays ouvert aux affaires.
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